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ROZAY-EN-BRIE

La première partie débute par Rozay, place forte et
ses origines : à qui faut-il attribuer la fondation de
Rozay ? et une étude sur ses souterrains. L’auteur
évoque ensuite la vie communale, avec l’administra-
tion communale et l’administration ecclésiastique,
les maires depuis 1772, les fonctionnaires et les
employés communaux, les services municipaux, les
offices municipaux, la police municipale, la gendar-
merie, la milice et la garde nationale, l’enseigne-
ment, les sociétés, le domaine communal, les pro-
priétés particulières importantes ou curieuses, les
foires, les marchés, le marché au blé, les industries
et les professions. Il raconte Rozay pendant la
Révolution et les événements nationaux dans leur
répercussion à Rozay. La deuxième partie est con-
sacrée à Rozay, siège de juridictions, avec l’élection
et le département en 1787, le gouvernement, le
district, le canton, le département en 1790, la muni-
cipalité centrale et la justice. La dernière partie
rapporte les usages, les coutumes, les curiosités,
les menus faits et des anecdotes (les armes, les
armoiries, un assassinat à Gastins, les assignats,
les barrières et les taxes de circulation, les chanoi-
nes de Rozay, la prise de Charleroi, le complot
contre Charles IX, la confrérie de Charité, les cosa-
ques, le couplet chanté dans le canton de Rozay, la
coutume de Melun, les divorces, l’étymologie, les
fêtes, les feux de joie, le secours à la flotte française,
le four banal, la franc-maçonnerie, le grenier à sel, La
Fayette, la Grange-Bléneau, la fête de Saint-Louis,
Louis-Philippe, le buste de Louis XVI, l’anniversaire
de son exécution, la princesse Marie-Thérèse-Char-
lotte, le miracle de 1198, l’empereur Napoléon Ier,
ses victoires et le traité de paix, le pilori, le prix
de vertu, la procédure judiciaire, les proces-
sions, le repos dominical, la route d’Allemagne,
le changement de dénomination, les salaires,
les souverains ou les grands personnages de
passage à Rozay, le traité de Paris, la voiture de Paris).
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Eugène Gilbert, né le 3 décembre 1862,
notaire, fut maire de la commune de
1921 à 1935. C’est lui qui modifia le

nom du village qui était appelé autrefois
Rosoy, en 1934, peu avant sa mort, surve-
nue en 1938. Située au centre du départe-
ment de Seine-et-Marne, comme le rap-
pelle une borne qui se trouve sur la place
de la mairie, la commune doit son nom à
l’importation de la culture des roses (qui
sont représentées sur les armoiries de la

ville) par Thibault IV de Champagne, pour
les uns, ou aux roseaux dont étaient com-
posés les marais qui envahissaient les lieux,
pour les autres. Rozay-en-Brie a conservé
d’importants vestiges de ses remparts : huit
tourelles sur les treize existant à l’origine et
deux des trois portes qui donnaient accès à
l’intérieur de la cité demeurent des lieux
incontournables de promenade. Outre ses
maisons à colombages et à encorbelle-
ments, la ville possède l’église Notre-Dame
de la Nativité. La construction de cet édifice
imposant a débuté au XIIe siècle. Il fut
constamment remanié et restauré jusqu’au
XIXe siècle, et conserve notamment une
Vierge à l’Enfant en marbre blanc, de Ger-
main Pilon et un magnifique grand orgue
dont le positif est constitué de deux mille
tuyaux, et qui date du début du XVIIIe siècle.

La vie publique,
administrative et so-
ciale de Rozay dans

un passé déjà lointain

par Eugène GILBERT

Ce livre est publié dans la collection Mono-

graphies des villes et villages de France,

dirigée par M.-G. Micberth, qui compte

plus de 2 960 titres à ce jour. « Nous avons pensé

intéresser les habitants de notre petite cité ainsi que

les personnes du dehors qui lui gardent une certaine

sympathie en leur racontant, simplement et sans

littérature, les événements qui ont composé la vie

publique, administrative et sociale de Rozay dans

un passé déjà lointain. Nous espérons ainsi leur

faire partager le plaisir que nous avons éprouvé

nous-même en retraçant les faits (menus faits sou-

vent, sans doute, mais parfois pittoresques et cu-

rieux et tragiques aussi) qui se sont déroulés dans

nos murs, notamment au cours des années trou-

blées de la Révolution. Heureux si nous avons

atteint ce but et si nous avons contribué à entrete-

nir et peut-être à augmenter l’affection que nous

portons tous à nos vieilles pierres. Nous n’avons

pas eu d’autre ambition. Au cours de notre récit,

nous donnerons à notre ville son véritable nom de

Rozay, sauf toutefois dans la reproduction tex-

tuelle de documents où nous l’écrirons comme

l’ont fait les rédacteurs des pièces rapportées (...)

Nous avons préféré présenter simplement les faits

tels qu’ils sont consignés dans les documents

compulsés : au lecteur d’en tirer les déductions

que la tournure de son esprit lui suggèrera. »

dans le passé

 C’est lui qui modifia
le nom du village
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ROZAY-EN-BRIE DANS LE PASSÉ

Parce qu’elle était protégée par ses remparts, la ville de Rozay-en-Brie fut souvent, à l’époque des guerres
de Religion, le lieu de rassemblement des troupes armées dont l’activité s’exerçait aux environs. Mais elle
ne bénéficiait cependant pas suffisamment de moyens de défense pour être à l’abri des coups de main des

gens de guerre et des troupes partisanes. Elle fut envahie et saccagée à de nombreuses reprises, notamment par
les huguenots qui dévastèrent l’église. En 1576, au moment de la formation de la Ligue, les gentilshommes et les
habitants prirent part au mouvement. C’est dans la cité que le prince de Condé et ses compagnons formèrent le projet
d’aller surprendre et enlever Charles IX qui passait la belle saison au château de Montceaux, près de Meaux ; malgré
l’adhésion de quatre cents nobles du pays, le complot ne connut pas le succès attendu. En 1589, le duc de Mayenne
réunit son armée à Rozay, réquisitionnant fortement les habitants qui, par crainte, s’exécutèrent sans trop récriminer.
Plus tard, dès le début de la Révolution, la ville adhéra d’une manière parfois ardente aux idées nouvelles. À plusieurs
occasions, soit par ses adresses à l’Assemblée nationale, soit par ses prescriptions et ses actes, le conseil municipal
de la commune montra son civisme et manifesta son attachement sincère aux institutions démocratiques. Par des
actes concrets, les habitants vinrent en aide à la Nation dans le besoin ; certains contribuèrent financièrement au
secours des pauvres, d’autres offrirent du blé pour la subsistance des jeunes défenseurs de la République, d’autres
encore renoncèrent aux aides qui pouvaient leur être accordées. Cette solidarité se traduisit aussi par des actes
symboliques. Ainsi, tous les habitants furent invités à ne pas danser le jour de la fête patronale « à cause du grand
danger de la patrie ». Dans ces temps troublés, il devenait indispensable de faire acte de bon citoyen et de faire preuve
de loyalisme ; les habitants furent alors nombreux à solliciter des attestations de civisme auprès des autorités
municipales. Tout près de la commune, naquit le célèbre Jean-Baptiste Coluche qui, jeune grenadier en sentinelle
refusa le passage à l’Empereur, en lui criant : « Quand vous seriez le petit Caporal, on ne passe pas ! »

Réédition du livre intitulé Rozay-en-Brie dans le passé, paru en 1937.
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